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Au Sud, la construction de logements, de bureaux
et d’équipements publics va se poursuivre dans le
cadre d’un programme d’aménagement d’ensem-
ble Tase quelque peu modifié. Le périmètre et
étendu et dédensifié. Lire p.4

D’un montant de 95 millions d’euros, le budget 2013
prévoit près de 23,5 millions d’euros en investisse-
ment et 71,5 millions d’euros en fonctionnement. Il
entend être au service des Vaudais et du développe-
ment de la ville. Lire p.5

Un budget au service du
développement de la Ville

▲
Le programme Tase
étendu et moins dense
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Un poing c’est court !
frappe un grand coup
La treizième édition d’Un poing c’est court ! nous embarque à bord d’un festival engagé et éclectique, du 11 au
19 janvier, avec une équipe de cinéphiles vaudais qui s’est mobilisée toute l’année durant. Rencontre avec la
présidente du festival et l’équipe de sélection qui a visionné plus de six cents courts métrages. Lire page 9 

Laurent
Vercelletto,
le Lucathéâtre présente
sa trilogie sportive.

Lire p.8
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Un goûter pour animer les Grolières
“Le mercredi après-midi, les enfants n’ont pas école et adorent faire des activités”, énonce Dominique Pavenard, 
la présidente de l’association Récup’art, qui a organisé, avec l’aide des habitants du quartier des Grolières, un goûter
de Noël le 19 décembre. Durant cet après-midi, des activités et des animations ont distrait les enfants. Puis ils ont eu
droit à un goûter, grâce à l’argent collecté lors de la fête du quartier le 5 juillet dernier. Environ cinquante enfants ont
ainsi pu rire et jouer. “D’autres temps festifs seront organisées dans l’année pour animer le quartier”, poursuit Lola
Brocot, responsable du local commun résidentiel (LCR). Maeva Sekkai

Une chorba au foyer du Mas 
La chorba, soupe traditionnelle du Maghreb, il en existe mille recettes mais
la meilleure reste celle faite avec beaucoup de cœur. Et justement, l’associa-
tion les Petits frères des pauvres a organisé un souper avec les pensionnai-
res du foyer Adoma au Mas du Taureau, jeudi 20 décembre. L’initiative
existe depuis deux ans et reste appréciée des pensionnaires. Des person-
nes âgées, parfois isolées, ont ainsi partagé une soupe et un temps convi-
vial. Une action qui a pris tout son sens à l’approche des fêtes de fin d’an-
née et qui permet de créer du lien. 

EN IMAGES

Des réveillons solidaires
Du centre social Georges-Levy (en haut) à l’espace Carco (en bas), les deux
réveillons solidaires ont affiché complet le vendredi 28 décembre. Les Petits
frères des pauvres étaient présents sur les deux manifestations qui ont 
rassemblé les organisateurs et de nombreux habitants autour de repas 
festifs et joliment décorés. Le Secours populaire et des habitants avaient
apporté leur contribution. Beaucoup de femmes, isolées ou avec leurs
enfants, sont venues partager ce moment de détente et d’amitié.

Nuit de la fin du monde
La nuit du 21 décembre 2012 aura été une des belles surprises de l’année
culturelle vaudaise. En famille ou entre amis, chacun a pu apprécier les 
animations et les spectacles des comédiens, au risque de se bousculer pour
atteindre la salle de l’auditorium. Le Planétarium n’a désempli que 
tardivement dans la soirée, si bien que le 21 décembre s’était effacé 
depuis quelques heures, pour laisser place au 22. Ouf ! La fin du monde 
s’éloignait… Le public s’en est allé ravi, dans l’attente d’un vaste
Planétarium ”nouvelle formule”. Il devrait ouvrir ses portes fin 2013, 
une fois transformé en Pôle d’astronomie et de culture spatiale.  

Les commerçants ont fêté Noël 
Avec un peu d’avance, le père Noël est arrivé au centre-ville. Ce dernier n’est pas venu seul, avec lui sa fille, son cuis-
tot Chichicken et un bonhomme de neige ont paradé dans les rues, le 19 décembre. Le 22, le père Noël était au Mas
du Taureau et au Village. Autant d’animations organisées par la Fédération du commerce vaudais qui regroupe les
associations de commerçants de la ville : l’association Centre vie au centre-ville, Vaulx commerces et services au
Village et l’association des commerçants du Mas du Taureau.
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QUESTIONS À :
Tahar Houhou 
de l’association 
Free Syria Lyon
http://freesyrialyon.blogspot.fr/

Ce Vaudais a pris part au convoi humanitaire, parti le 4 décembre de la place de la
Nation pour la Syrie. De retour, il raconte son périple de douze jours.

Avez-vous pu acheminer le convoi à destination?
Malgré le retard pris à cause de tracasseries administratives, nous avons réussi à faire
passer trois véhicules sur les quatre partis de Vaulx-en-Velin. Le camion rempli de
médicaments a été bloqué par la Turquie, car il nous manquait une autorisation éta-
blie par le ministère de la Santé. Le passage des douanes est très compliqué, même
lorsqu’il s’agit d’un convoi humanitaire, tout le monde essaye d’en profiter. Nous
avons tout de même réussi à caser quelques boîtes de médicaments au milieu des
vêtements, dans les autres camions. Tout ce qui a été convoyé a été distribué à la
population grâce à nos relais sur place.

Avez-vous été en contact avec la population syrienne ?
Non, pas directement. Mais nous avons constaté l’état de pauvreté de certaines
régions, traversé des villages moribonds. A la frontière entre la Turquie et la Syrie,
nous avons vu une énorme circulation de camions, des personnes qui vont et vien-
nent chargées de sacs de nourriture. La vie continue malgré la guerre.

Envisagez-vous de nouvelles actions ?
Oui, mais nous avons tiré des leçons de cette première expédition qui nous a coûté
plus cher que le contenu du convoi. Nous devons nous appuyer sur un réseau d’as-
sociations humanitaires ici en France. Nous avons aussi fait une estimation des
besoins. Il faut des sacs à dos équipés de trousses médicales, des véhicules plus
récents que ceux que nous avons laissés sur place. Nous faisons les démarches
nécessaires pour faire convoyer le véhicule rempli de médicaments toujours bloqué
au port de Trieste. 

Propos recueillis par Jeanne Paillard
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Vacances sportives 
avec Noël en sports

Les animations organisées par le
service municipal des Sports ont eu
lieu au palais des sports. Du basket,

du hand, de la gymnastique, 
de l’escalade sans oublier les sports

de combat spécialement 
mis à l’honneur pour cette 

nouvelle édition. 
Il y en a eu pour tous les goûts,

l’occasion de se défouler. 
Pour les plus jeunes, des structures

gonflables ont été aménagées. 
Toutes les animations

étaient gratuites. 

Le collège Barbusse en liesse pour sa fête
La fête annuelle du collège Henri-Barbusse s’est déroulée au Palais des
sports dans une ambiance surchauffée. Après avoir reçu leurs récompenses
pour leur participation au cross annuel, les élèves se sont livrés à des ren-
contres sportives avec les enseignants et l’équipe handisport de basket Cap
Saaa Lyon. “C’est un moment qui renforce le sentiment d’appartenance
des élèves au collège”, souligne Claire Fayolle, la principale. Marie-Odile
Reille, directrice de la Segpa, est fière de ses élèves : “Sur les vingt-quatre
nominés au cross, quatre sont issus de la Segpa. Le sport, c’est vraiment 
le support d’une intégration réussie”.

Soutien à la Palestine, membre observateur de l’Onu
Près de cinquante jeunes et militants se sont retrouvés à l’Hôtel de Ville 
le 17 décembre pour célébrer ensemble le nouveau statut international
accordé à la Palestine, devenue pays membre observateur à l’Onu
(Organisation des nations unies).
La cérémonie s’est déroulée en présence du maire, Bernard Genin, 
de Sophie Charrier, déléguée aux Solidarités et Relations internationales, 
et de Jérôme Faynel, président du collectif 69 Palestine. “Nous espérons
voir la création d’un état libre à côté de l’Etat hébreu”, a souligné l’un des
jeunes qui participe aux échanges entre la Ville et Beit-Sahour. 
Une exposition de photographies, qui montre l’encerclement de cette ville
palestinienne, le rappelait comme une évidence, martelée par ces propos 
du maire  : “Restons vigilants et continuons le combat pour la liberté 
et l’autodétermination”.

Mistral : une école plus grande et rénovée
L’école Frédéric-Mistral, flambant neuve après d’importants travaux de réha-

bilitation, a été inaugurée le 18 décembre en présence d’une centaine de
personnes. L’occasion d’honorer ses 80 ans d’existence puisqu’en 1932-1933,

avant même d’être achevée, elle accueillait déjà des élèves. Bien que nom-
mée en 1942 école Mistral, les anciens du quartier l’appellent encore l’école

du Pont des Planches. Les travaux de réhabilitation démarrés en 2010 ont
d’abord concerné la maternelle qui a été agrandie (création de deux classes
supplémentaires et locaux annexes). Après sa livraison à la rentrée 2011, le

chantier s’est poursuivi côté primaire. Ici, ont été créés des salles spéciali-
sées, des locaux communs aux deux écoles et trois nouvelles classes. Les
bâtiments anciens ont été entièrement rénovés ainsi que les cours et les

espaces de jeux. Le montant des travaux s’élève à 5,1 millions d’euros. Le
maire a rappelé que la réhabilitation de toutes les écoles va se poursuivre et

que l’éducation est le premier poste budgétaire de la Ville.

La fête des quartiers Est à l’heure d’hiver
Hors de question de conclure l’année sans fête ! Tel a été le postulat dressé par la commission fête des quartiers Est
qui regroupe associations, structures et services municipaux et bien sûr les habitants. Ainsi, après plusieurs reports
pour cause de mauvais temps, la fête a pu avoir lieu mardi 18 décembre au centre culturel Charlie-Chaplin, devenu
pour l’occasion le théâtre des réjouissances. Au programme : jeux, animations, ateliers scientifiques et d’écriture,
ainsi qu’un podium organisé par Fédévo avec les jeunes talents. A 20h, le groupe Jam Session, plébiscité par les
habitants, a donné un concert, histoire de chasser la grisaille ambiante.
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Soutenir les initiatives des habitants

COMME son nom l’indique, le fonds
d’initiative habitants (FIH) est un
dispositif qui vise à aider  les initiatives
locales. Levier financier, mais aussi
logistique, il permet aux habitants d’ê-
tre acteurs dans leur quartier, de pren-
dre place dans leur cité par leur parti-
cipation. Une participation qui à
Vaulx, est toujours d’ampleur et que la
Ville a tenu à mettre en valeur lors
d’une soirée fin décembre : “Avec près
d’une trentaine de projets par an, vous
montrez votre dynamisme, a souligné
le maire, Bernard Genin. C’est toute la
richesse de notre ville”. 
Le FIH, financé par la Ville et par l’Etat,

peut soutenir des projets tels que
repas partagés, fêtes de quartier, ani-
mations… Ils émanent de groupes,
constitués ou non en associations. Ce
peut être des groupes de mamans
comme celles qui ont préparé un
repas de Noël solidaire au centre
social Levy, de jeunes tels que ceux de
l’association Passerelles horizon qui
reprennent le flambeau de leurs aînés,
de retraités comme ceux de l’ASLRVV
qui ont présenté un flashmob place
de la Nation. 
En pratique, quand l’idée est née, les
habitants peuvent s’adresser à la
direction municipale du développe-

ment social et de la vie associative
(DDSVA). Là, ils remplissent un dossier
qu’ils présentent à une commission
où ils échangent sur leur initiative. Les
financements sont un moyen. Le pro-
jet est la base, le déclencheur qui per-
met de s’inscrire dans la vie locale et,
parfois d’aller plus loin, en créant une
association, en participant aux comi-
tés de locataires, aux réunions de
quartiers, bref, à tout ce qui fait de la
participation des citoyens un lien vers
les autres. E.G
Pratique : renseignements à la
DDSVA, 3 avenue Georges-Dimitrov.
Tél. 04 78 80 44 35.

PARTICIPATION
Dispositif pour soutenir les initiatives locales, le Fonds d’initiative habitants est un
fonds public financé par la Ville et l’Etat.



LES PÉRIMÈTRES La Soie (ex-Yoplait)
et Tase sont les deux grands secteurs
qui vont accueillir les prochaines
opérations immobilières du Carré de
Soie. Leur aménagement vise à cons-
tituer une offre de logements mixte
et diversifiée, développer les com-
merces et services, créer un pôle ter-
tiaire d’agglomération, de nouvelles
voieries et équipements publics.
Mi-décembre, trois délibérations les
concernant ont été soumises au
Conseil communautaire de Lyon,
dont l’une relative au Programme
d’aménagement d’ensemble (PAE)
Tase mis en place en 2006. Puis c’est
le conseil municipal de Vaulx-en-
velin qui a adopté le programme
modifié, le 19 décembre.
Rappelons que par ce dispositif, les
constructeurs se sont engagés à par-
ticiper au financement d’un pro-
gramme d’équipements publics – en
contrepartie de la taxe d’aménage-
ment qu’ils ne paient pas. A la Tase,
cela concerne la réalisation des voi-
ries et réseaux par la Communauté
urbaine et la création de l’éclairage
public, le financement de places
petite enfance et de classes d’école
par la Ville de Vaulx-en-Velin.
Du fait des recours de l’association
Vaulx Carré de Soie sur deux permis
de construire déposés par
Bouwfonds Marignan, principal opé-
rateur du PAE, le projet d’aménage-
ment a subi des transformations. “On
va faire moins, c’est-à-dire dédensifier
sur une assise plus importante”, a indi-
qué le maire, Bernard Genin. Le péri-
mètre des opérations immobilières
est étendu au nord où il gagne 22
000 m2 le long de l’avenue des
Canuts. Le projet de constructions de

Bouwfonds Marignan est donc revu
et corrigé. La façade de l’ancienne
usine textile est réhabilitée à l’iden-
tique, parce que désormais inscrite à
l’inventaire supplémentaire des
monuments historiques. L’espace
public central est transformé en une
esplanade qui va du château d’eau à
l’avenue Carmagnole. Tous ces chan-
gements sont intégrés au PAE. 
Son périmètre passe ainsi à sept hec-
tares quand le programme immobi-
lier perd 8 550 m2 de logements, sans
que cela diminue la part de loge-
ments sociaux et intermédiaires.
L’accession sociale réglementée
atteint désormais la proportion de
28% du nombre total des logements.
Le programme gagne cependant 15
770 m2 de bureaux. Les équipements
communaux scolaires et petite
enfance passent à sept classes et dix-
huit places de crèche (six et dix-sept
initialement). 
Sur un montant global de dix
millions d’euros, la Ville aura à sa
charge écoles, crèche et raccorde-
ment au réseau électrique pour un
montant de près de six millions d’eu-
ros. Pour les opérateurs privés, la
modification des tracés des voiries et
réseaux change le montant des parti-
cipations financières qui sera de l’or-
dre de six millions d’euros. Soit un
taux de participation des opérateurs
réajusté à 63 % du programme glo-
bal. 
Après les premières grandes opéra-
tions du PAE – le pôle Woopa, le parc
relais du Sytral, le siège de Véolia, la
façade de l’usine Tase, les immeubles
Rhône Saône Habitat – la construc-
tion de nouveaux îlots de logements
et bureaux va démarrer. F.M

LES LOCATAIRES de Marhaba font l’ob-
jet d’une enquête sociale conduite
par Aralis, actuel gestionnaire de leur
cité. Cette enquête, attendue de lon-
gue date devrait s’achever dans les
prochaines semaines. Elle mettra en
évidence la situation de chaque foyer
et les possibilités de relogement qui
s’offrent à chacun dans le cadre de l’o-
pération de reconstruction de
Marhaba. Sachant que l’Opac du
Rhône, prenant le relais d’Aralis, s’ap-
prête à construire de nouveaux loge-
ments de l’autre côté de l’avenue
Garibaldi (côté canal, entre le pont de
La Soie et …) sur un terrain du Conseil
général. Le problème, c’est que la pro-
position immobilière est loin de satis-
faire tout le monde ! 
Au printemps dernier, l’Opac du
Rhône avait présenté aux locataires
de Marhaba un projet avançant une
proposition d’habitat pour chacune
des trente sept familles de l’actuelle
cité. Celui-ci prévoyait quarante neuf
logements de trois types différents
prenant en compte la capacité finan-
cière des habitants : dix maisons indi-
viduelles, vingt quatre logements
mitoyens et quinze dans un petit
immeuble collectif avec ascenseur.
Mais début août, l’Opac a fait une
demande de permis de construire
pour soixante quatre logements, sans
que les habitants aient été informés
du changement et encore moins
consultés. D’où la colère de ces der-
niers, qui s’est notamment manifestée

lors de la visite de quartier effectuée
par le maire, Bernard Genin, le 28 sep-
tembre. “L’Opac fait tout pour rentabili-
ser l’affaire, déplorait Kamel Maïza, le
président du comité de locataires,
quitte à entasser des familles sur un ter-
rain plus petit que l’actuel”. De fait, cer-
tains ont exprimé à nouveau leur sou-
hait : reconstruire Marhaba in situ. 
Face aux locataires remontés, le maire
s’est dit prêt à soutenir leur position.
“Etes vous décidés à rester sur place, à
aller jusqu’au bout en demandant que

la reconstruction de vos logements se
fasse sur le site actuel ?”, questionnait
Bernard Genin. “Auquel cas, je suis prêt
à appuyer votre demande”. Pour
l’heure, l’accord pour le permis de
construire est suspendu. Une manière
de signifier à l’Opac que ce refus n’est
pas un abandon du programme mais
relève de la volonté d’aller au bout de
l’enquête sociale et d’organiser une
réunion collective fin janvier pour exa-
miner la situation des locataires et le
devenir de Marhaba. F.M

AMÉNAGEMENT Au Sud, la construction de logements, de bureaux et d’équipements publics va se poursuivre dans le cadre d’un
programme d’aménagement d’ensemble Tase quelque peu modifié. 

Travaux sur les réseaux
rue Marius-Grosso
AU SUD, des travaux vont être engagés par le
Grand-Lyon, rue Marius-Grosso, sur la section
entre l’avenue Roger-Salengro et le Boulevard
urbain Est (BUE). Ces travaux concernent les
réseaux d’assainissement et d’eau potable et se
dérouleront de janvier à avril 2013. La rue
Marius-Grosso sera fermée à la circulation. Les
accès pour les riverains et les entreprises seront
maintenus. Une déviation des transports en
commun et des véhicules sera assurée sur les
axes Salengro, Garibaldi et Roosevelt.

Liaison cyclable Vaulx-Décines
POUR assurer une continuité cyclable et sécurisée entre les centres
villes de Vaulx-en-Velin et Décines, un nouvel aménagement cycla-
ble va être réalisé sur les avenues De-Gaulle et Cachin et sur la route
de Vaulx à Décines. A Vaulx-en-Velin, cette liaison sera constituée de
pistes cyclables de part et d'autre de la chaussée, réalisées avec un
séparateur en béton. A Décines, une voie verte permettra aussi une
véritable séparation avec les autres véhicules.
Les travaux commenceront en janvier pour environ quatre mois.
L'ouverture de l'itinéraire coïncidera avec l'inauguration de la future
passerelle modes doux de Décines sur le canal de Jonage au mois de
mai 2013. C'est un réseau cyclable continu qui permettra de rejoin-
dre la zone industrielle de la Rize, les pistes de l'Anneau bleu sur les
berges du canal, le Grand parc ainsi que le tramway T3.

Une micro crèche aux Verchères
L’ASSOCIATION Une souris verte a ouvert une micro-crèche dans les quartiers
Est  : La petite souris. Elle dispose de dix places dont un tiers réservé aux enfants
dits différents quel que soit leur handicap. Installée dans un immeuble du
groupe Dynacité, au 13 chemin Hector-Berlioz, la micro-crèche occupe le rez-
de-chaussée du bâtiment. Mais, au vu de la demande, elle affiche déjà complet.

Un prix pour Ecouter et prévenir
ECOUTER et prévenir, l’association qui gère le Lieu écoute ressources adoles-
cents chemin du Grand-Bois, a reçu le prix “Coup de cœur solidaire” de la fonda-
tion SNCF. Un prix de 1000 euros, remis à son président Dominique Vignon,
pour son action auprès des jeunes en souffrance psychologique afin de retro-
uver confiance en soi, prévenir les conduites à risque et la violence.

Les filles du lycée Doisneau qualifiées 
pour les championnats de France UNSS
LES JEUNES filles du lycée Doisneau qui ont participé au cross académique de
l’Union nationale du sport scolaire (UNSS) de Parilly mi-décembre, s’y sont illus-
trées. Claudia Fabre, Sarah Boudaoud, Julie Marichaud, Céline Rebet, Léonie
Fleury et Mariane Brun se sont qualifiées pour les championnats de France
UNSS à Caen, le 18 janvier. Les filles du Pôle espoir football du lycée Doisneau
ont fini deuxième de la course cadettes, derrière le lycée Jacob Holtzer (Firminy).

Le programme d’aménagement  Tase étendu et moins dense
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Assemblées générales de quartier (AGQ) et visites hebdomadaires sont
autant de rendez-vous où chacun peut aller à la rencontre du maire Bernard
Genin et de l’équipe municipale et débattre avec eux. Tant sur les projets
que sur les questions de vie quotidienne. Visites et assemblées générales de
quartier sont annoncées dans l’agenda de Vaulx-en-Velin Journal. 
Les prochaines assemblées générales de quartiers (de 19h à 21h) :
Village, jeudi 17 avril, préau de l’école Langevin, rue Louis-Duclos.
Pont des Planches, jeudi 31 janvier, école Mistral, 3, rue Stalingrad.
Grolières-Noirettes, jeudi 14 février, LCR des Grolières, 5, rue des Vergers.
Quartiers Est, jeudi 14 mars, espace Carco, 11, rue Robert-Desnos.
La Grappinière, jeudi 4 avril, salle Jean-Moulin, avenue Jean-Moulin.

Les rendez-vous dans les quartiers

Marhaba : permis de construire bloqué
Aralis achèvera bientôt l’enquête sociale conduite auprès des habitants de
Marhaba. En attendant, le projet de l’Opac du Rhône, intégrant le déplacement de
la cité de l’autre côté de l’avenue Garibaldi, est en stand by.

LOGEMENT EN BREF

En visite à la cité Marhaba fin septembre, le maire, Bernard Genin, 
a assuré les habitants de son soutien. 

Les  constructions de logements, bureaux et équipements publics engagées dans le cadre du PAE Tase 
vont se poursuivre sur un périmètre étendu. 



AVEC près de 23,5 millions d’euros en
investissement sur un budget total
de 95 millions d’euros, la Ville conti-
nue, selon son Premier adjoint
chargé des Finances, Saïd Yahiaoui, à
favoriser certains secteurs, notam-
ment ceux qui touchent à la vie des
familles, comme l’éducation et la
petite enfance. Depuis 2008, vingt-
trois classes ont été ouvertes dans les
écoles, auxquelles il faut ajouter huit
classes créées à la rentrée 2012-2013
et une prévision de six classes l’année
prochaine. “Cela illustre l’attractivité
de notre territoire et son développe-
ment, explique Saïd Yahiaoui. Et repré-
sente un fort investissement de la Ville”. 
Ainsi, le budget alloué à l’éducation
reste le premier poste de dépenses,
tant en investissement qu’en fonc-
tionnement. Pour les écoles, l’inves-
tissement s’élèvera à 4,1 millions
d’euros dont 1,8 millions d’euros
pour le groupe scolaire Henri-Wallon
à La Grappinière, 963 000 euros pour
la réhabilitation de l’école
Grandclément et la création de son
restaurant scolaire au Village, 650 000
euros pour l’extension de l’élémen-
taire à Langevin toujours au Village,
240 000 euros pour les études et
achat de foncier de la future école
René-Beauverie au Pré de l’Herpe. 
De même, une trentaine de places
sera créée en crèche d’ici à fin 2013 :
quinze au centre-ville et quinze à
l’espace municipal Cachin pour un
montant de 175 000 euros. Autre sec-
teur de la Ville où l’investissement est
fort : le sport. 4,2 millions d’euros
sont prévus, principalement pour la
construction du centre aquatique
(4,1 millions d’euros) au Mas du
Taureau. 100 000 euros sont réservés
aux études d’agrandisse-
ment du stade
Jomard. 

L’investissement dans le secteur cul-
turel portera sur la fin des travaux et
l’ouverture du Pôle d’astronomie et
de culture spatiale (Pacs) pour 3,7
millions d’euros. Enfin, le rembourse-
ment du capital de la dette s’élève à
près de 4,3 millions d’euros.
Pour financer ces investissements, la
Ville dispose de ressources propres
(fonds de compensation de la TVA et
subventions d’équipements) pour un
montant de 7,6 millions d’euros. Elle
autofinance 4,3 millions d’euros et a
recours à l’emprunt pour 10 millions
d’euros. 
Côté fonctionnement, ce sont 71,5
millions d’euros qui sont affectés aux
besoins des Vaudais : “Nous gardons
un projet ambitieux avec des investis-

sements forts, explique le maire,
Bernard Genin. Mais nous

n’oublions pas que nous

sommes à la fois une ville en renouvel-
lement urbain et en développement,
avec une population en grande diffi-
culté. C’est pourquoi, les Vaudais doi-
vent avoir avec eux une équipe munici-
pale qui maintienne un service public
fort. Nous ne voulons pas réduire notre
politique sociale”.
Les dépenses de fonctionnement
serviront donc le développement de
la politique éducative (restauration
scolaire, transports liés aux activités
des enfants…) mais aussi d’entretien
du patrimoine et des espaces
publics. Autant de charges générales
pour un montant de 15 millions d’eu-
ros qui comprennent encore les
dépenses d’énergie, d’eau, de chauf-
fage ou de téléphone. Et bien sûr,
l’ensemble des frais de personnel
(personnel des écoles, des crèches,
du CCAS et de l’ensemble des servi-

ces municipaux) pour un montant de
40,5 millions d’euros. Les dépenses
de fonctionnement servent aussi la
politique sociale voulue par la Ville
avec 5 millions d’euros de subven-
tions aux associations et un million
d’euros au Centre communal d’ac-
tion sociale (CCAS). Pour assurer son
finanacement, la Ville dispose princi-
palement des impôts et taxes
(impôts locaux, compensation de la
taxe professionnelle, dotation de
solidarité communautaire et diverses
taxes) pour 40 millions d’euros et de
dotations et subventions pour 27
millions d’euros. Au nom de Lutte
ouvrière, Nathalie Arthaud s’est dite
“solidaire de ces choix qui privilégient
la politique éducative et la solidarité.

Elle garantit ainsi aux familles que
leurs enfants aient accès à la culture, à
la cantine, aux activités de loisirs”.
Quand Philippe Zittoun, pour le
groupe Agir à gauche avec les
Vaudais, a salué “une ville qui investit
sur son avenir et, dans cette période de
crise, un budget mesuré dans ses
dépenses”. La majorité du Front de
gauche, par la voix de Paul
Boghossian, a rappelé “les orienta-
tions qui ont conduit à l’élaboration de
ce budget, la situation toujours pré-
caire des Vaudais et l’importance de ne
pas baisser les services à la population
au moment où les besoins se font les
plus pressants”.

Edith Gatuing

Le PS et la droite quittent la séance,
le budget adopté à l’unanimité
DIFFICILE position que celle des élus du parti socialiste (PS). Devancés à leur
propre jeu par les élus du groupe Revv (UMP et divers droite), ils ont quitté la
séance du conseil municipal, à peine présenté le rapport sur le budget. En pré-
ambule, Muriel Lecerf a interpellé le maire, Bernard Genin : “La majorité munici-
pale est à vingt. Si nous quittons la séance, vous n’aurez pas le quorum pour voter
un sujet important : le budget”. Le maire lui a rappelé les règles du conseil muni-
cipal : “Le quorum, c’est vingt élus (sur 39 que compte le conseil, ndlr) et vous êtes
présents. Je déclare donc la séance ouverte”.
Après la présentation du budget primitif par le Premier adjoint, Saïd Yahiaoui,
Muriel Lecerf a repris la parole : “Nous avons fait preuve de patience et vous n’êtes
toujours que dix-huit élus de la majorité municipale”. Prenant le PS de court,
Philippe Moine, pour le groupe Revv, affirmait le souhait de son groupe de se
retirer “car il n’est pas acceptable de poursuivre ce débat au vu de la faible mobilisa-
tion de votre majorité”. Et les élus de droite de se lever pour quitter le conseil, imi-
tés par les trois élus socialistes. Le maire a alors suspendu la séance, le temps de
faire venir des élus qui n’étaient pas présents. Le conseil qui a pu reprendre, le
quorum étant atteint. 
Bernard Genin a dénoncé “une opération politicienne. Il existe une opposition de
droite, ce sont des adversaires qui font d’autres choix. Mais les élus PS ne sont pas
dans l’opposition puisque, depuis le début de ce mandat, sans être dans l’exécutif, ils
ont toujours voté le budget ainsi que les subventions aux associations. Or le budget
2013 va dans le même sens que les précédents”. C’est donc à l’unanimité que le
budget 2013 a été adopté, ainsi que l’ensemble des rapports du conseil muni-
cipal. E.G

A taux constants, les impôts locaux 
rapportent 23 millions d’euros
INCHANGÉS depuis quatre ans, les taux d’imposition restent constants en 2013.
Leur produit rapportera à la commune, un peu plus de 23 millions d’euros soit
5,87 % de plus qu’en 2012. Une augmentation due au développement de la ville
et du nombre de ses habitants. Les allocations compensatrices sont prévues à
hauteur de 2,3 millions d’euros. Soit un montant total de 25,4 millions d’euros.
Taxe d’habitation : 22,46 %
Taxe foncière (bâti) : 22,46 %
Taxe foncière (non bâti) : 74,82 %

Un vœux pour le pôle de santé mutualiste à Décines

Un budget  au service des Vaudais 
et du développement de la ville

5
D’un montant total de 95 millions d’euros, le budget primitif 2013 prévoit près de 23,5 millions d’euros en
investissement et 71,5 millions d’euros en fonctionnement. Il entend poursuivre les objectifs fixés en début de
mandat au service des Vaudais et du développement de la ville. 

FINANCES
Vaulx-en-Velinjournal- 9 janvier 2013 - N°64

Parmi les investissements forts de la Ville pour 2013 : le centre aquatique au Mas du Taureau, pour un montant de 4,1 millions d’euros.

LE CONSEIL municipal a proposé et
adopté un vœu pour l’implantation à
Décines du pôle de santé mutualiste
et pour une politique de santé pour
tous. “Malgré la mobilisation des élus
de Décines, Meyzieu et Vaulx-en-Velin,
malgré celle des personnels des cli-
niques mutualistes, malgré le vote du
conseil d’administration de la Mutualité
du Rhône refusant le mariage forcé avec
le groupe Capio pour une implantation
à Villeurbanne, égrenait Alain Touleron
(Front de gauche), le projet de pôle de
santé mutualiste à Décines est encore
en danger”.
Pourtant, ce projet vise à implanter un
pôle de santé accessible à tous,
regroupant les services de plusieurs

établissements déjà existants à Lyon
3e, Décines et Vaulx. La décision de
l’Agence régionale de santé (ARS) de
regrouper le pôle de Décines avec la
clinique du Tonkin “ne respecte pas les
objectifs du secteur mutualiste, a ajouté
le maire. Elle va favoriser le développe-
ment de la pratique hospitalière privé
au détriment d’un service public de
soins”. 
C’est pourquoi le Conseil municipal
réaffirme son soutien au projet de
pôle de santé mutualiste à Décines. Et
demande à l’ARS et à la ministre de la
Santé de revoir leur positionnement
sur ce dossier, “conformément aux exi-
gences d’une politique publique de
santé de proximité”.
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En avant-goût de la trilogie : 
- Bibliothèque Marie-Guislaine
Chassine le 10 janvier à 18h30 :
lecture de nouvelles sportives par
Laurent Verceletto
- Bibliothèque Georges-Pérec le
11 janvier à 19h30 : rencontre avec
Jean-Noël Blanc (Grand Prix de lit-
térature sportive). Lecture de ses
textes par Laurent Verceletto.

Trilogie sportive, du 16 au 26 jan-
vier au centre culturel communal
Charlie-Chaplin, place de la
Nation.
- Sur le tour, du 16 au 19 janvier.
- Sur le ring, les 23 et 24 janvier.
- Nuit du sport, le 26 janvier.
Une co-production du Luca -
théâtre et du centre communal
Charlie-Chaplin.

www.centrecharliechaplin.com

Pratique

DU SPORT sous les projecteurs ? Vu
et revu, mille fois, au stade, à la télé.
Mais des sportifs mis en musique et
en lumière ? Des textes qui parlent de
sport comme si on était dans la
course, ou sur le ring ? C’est beau-
coup moins courant. Les sportifs qui
sont devant nous, sur la scène du
centre culturel communal Charlie-
Chaplin, sont présents à travers des
textes d’écrivains : Paul Fournel, Jack
London, Jean-Paul Dubois, d’autres
encore. La qualité de leur écriture est
au rendez-vous. Et pour accompa-
gner leurs mots, sous les feux de la
rampe, de vrais champions issus de la
ville, et des acteurs, lancés dans une
performance théâtrale inédite. Revue
de détail.
La trilogie imaginée par le
LucaThéâtre attaque fort avec Sur le
tour, quatre soirées durant. Ecoutez
un peu le monologue de Jean-
Bernard Pouy, le père du Poulpe,
héros bien connu des amateurs de
polar. Dans le roman 54X13, il s’est
mis dans la tête d’un cycliste pen-
dant le tour : “C’est inouï comme sen-
sation… Les tours de pédale comme
dans du beurre, je n’avais encore
jamais connu ça… je roule, et je
roule… ”. Laurent Vercelletto, seul en
scène sur son vélo doré, nous fait
 vibrer, nous les spectateurs comme si
nous y étions, sur ce tour. Il pédale,
prend les virages à toute allure et
raconte : les paysages défilent et la
foule massée, prête à conspuer ou
encenser le vaillant cycliste. La soli-

tude du champion, ses rêves, ses
déceptions, nous les partagerons avec
l’acteur qui poursuit sur scène une
course de fond, physique en diable…
Après cette première performance, le
LucaThéâtre nous embarquera dans
un univers qui rend hommage cette
fois aux pratiquants de la boxe. A
Vaulx, tout le monde connaît Bob
M’Bayo. Cet ancien champion de
France poids moyens et actuel édu-
cateur sportif transmet les principes
de la boxe éducative au Boxing Club
de la MJC (voir ci-dessous). En ce
début d’année 2013, il va donner le
tempo d’un match singulier. Il y aura
un vrai ring et des boxeurs (dont une
boxeuse) aux 5C, mais aussi les
comédiens du LucaThéâtre et des
musiciens, prêts à nous donner des
coups… de cœur et à témoigner
d’une réflexion sur la condition
humaine, dans toutes ses dimen-
sions.
La Nuit du sport devrait achever de
nous convaincre que non, le théâtre
et le sport ne sont pas antagonistes.
Le sens du beau et de la représenta-
tion ; la concentration ; la perfor-
mance physique et mentale… De 18
heures à minuit, tous les espaces du
5C sont occupés par des démonstra-
tions : parties d’échecs à l’aveugle ;
démonstration de kata, cette forme
de compétition très chorégraphiée
et ritualisée du karaté ; mise en scène
des footballeuses vaudaises ; invita-
tion à l’escalade… Le spectateur est
invité à participer aux activités éclec-

tiques et physiques proposées par
les acteurs et les musiciens, en fan-
fare ou en duo. “Nous allons assister à
un croisement de disciplines tout sim-

plement extraordinaire”, affirme l’élu à
la Culture, Nassredine Hassani.

Françoise Kayser
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Lectures, démonstrations sportives, mise en scènes et en jeu : tous les goûts sportifs sont dans la nature du
LucaThéâtre pour cette trilogie autour du sport. 

SCÈNE La “trilogie“ du LucaThéâtre : 
textes en selle et démonstrations en scène 

Acteur et metteur en scène, Laurent Vercelletto dirige la compagnie Luca Théâtre,
installée depuis trois ans à Vaulx-en-Velin. Une résidence artistique dans la foulée
d’un parcours bâti sur l’exigence.

Les puncheurs du Boxing club MJC sont à l’honneur lors de la trilogie sportive. Ils
enfileront les gants et sueront sur scène, mais pas pour leur public habituel. 

APRÈS avoir appris son métier à la
célèbre école de la rue Blanche,
Laurent Vercelletto a amorcé sa car-
rière sous le signe de l’Attroupement.
Cette compagnie a irrigué la vie stras-
bourgeoise, les scènes lyonnaises, la
région marseillaise jusque dans les
années 90, avec des spectacles revigo-
rants et hauts en couleurs. 
Certains se souviennent avoir vu l’ac-
teur, alors trentenaire, incarner un
Prospéro au verbe inspiré dans La
tempête de Shakespeare, où éclatait
son talent, dans la mise en scène
dénuée de (presque) tout artifice
théâtral de Patrick Le Mauff. 
Déjà, se manifestait le désir de créer
des spectacles alliés à des moments
festifs, des lectures, des ateliers : des

actions qui participent d’un rapport
nouveau avec le public. Tout en gar-
dant chevillée au corps la conviction
que le théâtre est d’abord basé sur des
textes – contemporains ou classiques,
des plus grands aux plus subtils et
moins connus. Citons parmi ceux que
Laurent Vercelletto a mis en scène :
Denis Guenoun, Jean-Yves Picq, Louis
Calaferte, Agota Kristof, Serge Valletti,
Luigi Pirandello, Philippe Vincenot,
Bernard-Marie Koltès, Albert Cohen... 
Cette manière de faire a perduré. A
près de soixante ans, il a entamé
depuis 2010 une nouvelle vie artis-
tique à Vaulx-en-Velin, en multipliant
les ouvertures sur une ville qu’il aime
et qu’il estime “passionnante, avec de
multiples potentialités à l’œuvre”.

L’homme de théâtre n’a jamais perdu
de vue l’idée de se frotter à la réalité, et
donc à la société qui s’élabore à l’é-
chelle de la cité. S’il recherche l’excel-
lence, c’est pour la mettre à la portée
de tous, sans démagogie ni emphase. 
On l’a vu récemment entrer dans une
colère homérique quand l’Inspection
académique a pris la décision admi-
nistrative de fermer l’atelier théâtre du
collège Valdo, l’un des trois mis en
place depuis 2010 : “Pensez-vous que
les choses se soient construites toutes
seules, que ces ateliers se soient mis en
place facilement ?, a-t-il écrit dans une
lettre rendue publique. D'un simple
trait de plume, vous cassez une véritable
dynamique dans des territoires parmi
ceux qui ont le plus besoin de la pré-

sence du théâtre. Le théâtre, c’est avant
tout le texte, la langue française portée
à son point d’incandescence. Dans les
quartiers de Vaulx-en-Velin, il y a une
grande nécessité de remettre la langue
française au centre de l’école. Nous y
œuvrons pour notre modeste part”. A la
suite de cette lettre, l’inspecteur a fait
machine arrière. Les trois ateliers fonc-
tionnent dans les collèges Valdo,
Duclos et Barbusse, ainsi que l’option
théâtre du lycée Doisneau. Tous font le
plein d’élèves qui se frottent à la thé-
matique artistique déployée par
Laurent Verceletto et les comédiens
du LucaThéâtre. 
L’an passé, la compagnie a empoigné
le Tartuffe de Molière en apportant la
démonstration, devant un public vau-

dais conquis, qu’une telle pièce n’avait
pas pris une ride quant au fait de
dénoncer les imposteurs et les bigots.
Le succès artistique ne devrait pas se
démentir lors de ce début de saison
2013, sous les auspices de la pratique
sportive grandeur nature, revisitée sur
la base de textes d’écrivains épris de
sport. On peut gager que l’équipe
artistique et technique du
LucaThéâtre, dont beaucoup sont
embarqués depuis longtemps avec
Laurent Vercelletto, comme le décora-
teur Charles Rios ou l’excellent comé-
dien Philippe Vincenot, sauront tirer
parti d’un tel thème. C’est du croise-
ment des expériences artistiques et de
la confrontation avec le public que
naissent les plus belles rencontres. F.K
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Du punch dans la création

IDÉE REÇUE : les boxeurs ne sont que
des mastodontes aux cerveaux atro-
phiés, tout juste bons à donner et
recevoir des coups. Faux ! Ces der-
niers sont capables de s’impliquer et
de monter sur scène. Mais comme
pour un combat, il s’agit d’être pré-
paré pour le spectacle. Combattants
dans la vie comme sur scène, Brahim
Ben Mahrez, plus de 70 ans, toujours
en forme, et Bob M’Bayo, ancien
cham pion de France, seront de la
partie. Ces figures de la boxe seront
accompagnées par deux jeunes
talents prometteurs du noble art :
Mohamed Messioughi et Elhem
Mekhaled, boxeuse qui a récemment

remporté une victoire lors de la ren-
contre des comités du Dauphiné et
du Lyonnais. Ils et elle ont sué sang et
eau avec la troupe du Lucathéâtre et
son metteur en scène Laurent
Verceletto. “C’est une première pour
nous, pointe Bob M’Bayo. Avec Elhem,
nous allons reprendre une scène du
film Million dollar baby. Puis, le soir
même, nous monterons sur scène et
ferons des démonstrations sportives”. 
Entre culture et boxe, y aurait-il un
grand écart ? “Non !, lancent formelle-
ment en chœur les deux prépara-
teurs. Au contraire, un boxeur aime se
produire face à un public. Plus il y aura
de monde, mieux ce sera. Lors des ren-

contres sportives, nous ne savons pas
d’où viennent nos spectateurs. Nous
n’avons aucune appréhension, ce sera
une nouvelle expérience pour nous”.
Une expérience à partager avec un
nouveau public, qui ne sera pas for-
cément celui des aficionados du ring. 
Toutefois, culture et sports ne sont
pas deux mondes cloisonnés. John
Irving, auteur de renommée était
passionné de lutte, Hemingway était
féru de tauromachie et de boxe. De
même que Jack London, dont le récit
autour de la boxe, Un steak, sera
déclamé le mercredi 23 janvier lors
de la représentation. 

Rochdi Chaabnia

Laurent Vercelletto, homme de théâtre et de conviction

Bob M’Bayo (en tee-shirt rose) et Brahim Ben Mahrez (en pull blanc) en
pleine séance d’entraînement.



SOUS le titre percutant de “Un poing,
c’est court”, l’affiche du treizième festi-
val porté par les Amphis, salle emblé-
matique de Vaulx-en-Velin, le dit clai-
rement : ce festival est placé sous le
signe de l’engagement. Les premiers à
s’engager aux côtés de l’équipe du fes-
tival, désormais installée à l’espace
Carco, ce sont les bénévoles, de plus
en plus nombreux. Une vingtaine de
personnes a participé à l’organisation.
Ce sont ensuite les jurys, formés pour
beaucoup à travers les écoles et les
centres sociaux de la ville ; et enfin, ce
sont les Vaudais et tous les specta-
teurs, tous engagés effectivement
dans une aventure cinématogra-
phique et artistique de longue
haleine. 
Avec une ambition : ”frapper fort”,
aime à rappeler Azzedine Soltani,
cofondateur et directeur artistique du
festival. Frapper fort, c’est-à-dire aigui-
ser son regard sur le monde, dans
toute sa diversité, donner la possibilité
aux spectateurs de modifier leur point
de vue sur des sujets brûlants d’actua-
lité : le monde du travail, la colonisa-
tion, l’Algérie, l’Afrique francophone…

Bouillonnement culturel
De ce bouillonnement culturel où
vont être plongés les cinéphiles
grands et petits de Vaulx et de toute
l’agglomération, retenons avant toute
chose que le festival du film court est
francophone, qu’il met à l’honneur
l’Algérie, donne carte blanche au
cinéma camerounais, propose des soi-
rées thématiques, une nuit du court et
un palmarès. Quatre programmes,
chacun d’une demi-douzaine de films,

sont en compétition. Des films venus
du monde entier, mais toujours en
français. Ils seront projetés aux
Amphis lors de la soirée d’ouverture le
vendredi 11 et pendant le week-end
des 12 et 13 janvier. Avis aux specta-
teurs ! Pour une soirée ou davantage,
chacun peut se rendre au cinéma
pour visionner et faire son pronostic.
“Ce temps fort d’ouverture est l’unique
occasion de voir le travail de réalisateurs
et réalisatrices de divers pays, du
Burkina-Faso au Canada, de France, de
Belgique, du Luxembourg”, souligne
Azzedine Soltani. 
La soirée Palmarès qui clôture le festi-
val se déroule le samedi 19 janvier, en
présence des réalisateurs invités et

des quatre jurys. La veille, le vendredi
soir, une nuit blanche aura été propo-
sée aux amateurs, avec soupe à l’oi-
gnon et, au petit matin, petit déjeu-
ner…. Et durant la semaine, les scolai-
res vont découvrir les courts métra-
ges, notamment à travers une théma-
tique sur les films d’animation.

Toute la ville irriguée
Les courts : ces films, nous ne les ver-
rions jamais s’ils n’étaient diffusés dans
des salles militantes comme les
Amphis. Ils portent en germe les his-
toires vraies ou les fictions qui feront
les cinéastes de demain. Ils témoi-
gnent de l’état de la société, ils infor-
ment, émeuvent et donnent l’occa-

sion d’aller à la rencontre de l’autre.
Qu’il soit d’ici, tout près de nous en
France – mais que l’on n’a pas forcé-
ment croisé – ou de l’autre bout du
monde. Pour bâtir cette programma-
tion ambitieuse et éclectique autour
de l’engagement et s’ancrer de façon
pérenne sur le territoire de l’Est lyon-
nais (voir article ci-contre), il fallait de
l’argent. Outre la Ville, la Région, la
Drac et Acsé, principaux financeurs.
l’équipe a convaincu les centres
sociaux, la MJC et l’Espace projets
inter-associatifs (Epi).  
Toutes ces structures ont donné de
leur temps, de leurs compétences et
de l’argent pour mettre en réseau les
cinéphiles amateurs ou éclairés, et

inciter les Vaudais à être partie pre-
nante de la manifestation. En plus des
Amphis, deux autres salles  accueillent
des projections dans la ville : la salle
Victor-Jara au Mas, et la mairie annexe
de Vaulx Sud, tout près du centre
social Peyri. 
Tous comme les travailleurs sociaux,
les enseignants sont impliqués très tôt
dans l’aventure du festival, afin d’éva-
luer la pertinence et l’accessibilité des
films projetés. Quant aux élèves, “il ne
s’agit pas seulement de leur proposer
une sortie culturelle, souligne Nicole
Garnier, présidente de l’association. Le
festival met à disposition des établisse-
ments scolaires des cahiers pédago-
giques qui permettent de préparer les
projections, puis les questions face aux
réalisateurs lors des débats”.
Les élèves ont aussi la possibilité de
voter pour le meilleur film, ce qui
développe leur sens critique. Cette
année, environ 2500 scolaires, de la
maternelle aux grandes écoles en pas-
sant par le lycée Doisneau, sont
inscrits aux séances proposées. Les
deux grandes écoles nationales instal-
lées à Vaulx, l’Ecole des travaux publics
(ENTPE) et l’école d’architecture
(ENSAL) ne sont pas en reste et ont
constitué un jury. A chaque specta-
teur son approche, à chaque jury son
regard et sa sélection. A tous les
niveaux, de la maternelle aux classes
préparatoires en passant par les cent-
res sociaux, l’essentiel est bien là : de
toutes les collaborations engagées sur
l’année, la sensibilisation des regards
devient l’axe primordial du dévelop-
pement du festival.

Françoise Kayser

FESTIVAL La treizième édition du film court nous embarque à bord d’un festival engagé et éclectique, du 11 au 19
janvier, avec une équipe des cinéphiles vaudais qui s’est mobilisée toute l’année durant.

“Un poing, c’est court”frappe un grand coup

Six cents courts-métrages et de nombreuses heures
devant un écran. La sélection se prépare en amont
pour le festival. Petite séance avec la commission
visionnage.  
PRÈS DE six cents films, pour une cen-
taine seulement projetée lors du fes-
tival : le moins que l’on puisse dire,
c’est que la commission visionnage/
sélection ne chôme pas. Elle est
mixte : deux hommes et deux fem-
mes. Tout au long de l’année, les films
arrivent par cartons entiers. Ici, ce
n’est pas Cannes : ni champagne ni
caviar ! La commission se retrouve
simplement dans une petite salle
équipée d’un téléviseur et d’un lec-
teur DVD. Les copies arrivent dans ce
format avec une courte fiche tech-
nique indiquant le nom du réalisa-
teur, la durée du film et son origine :
le festival francophone est internatio-
nal. 
En ce 23 août, la chaleur est écra-
sante. La commission s’est enfermée
de 14h à 17h, dans un petit bureau
de l’espace associatif Carco, le temps
de passer à la loupe quelques films.
Ils sont triés par caisses, en fonction
de leur durée. Les œuvres les plus
longues, trente minutes environ, sont

visionnées en premier. Les plus cour-
tes, de une à cinq minutes, seront
passées en revue ensuite. 
Plus l’échéance du festival se rappro-
che, plus la cadence s’accélère. Mais
silence ! La concentration est de mise.
Après le film, place aux discussions.
“On est très ouvert mais quand on dit
non,  c’est non !, pointe Nicole Garnier.
Il faut que les œuvres collent à l’esprit
du festival”. Les discussions sont par-
fois très animées et les films décorti-
qués avec la plus grande attention. Ils
seront répartis en fonction des soi-
rées thématiques. La sélection des
courts a été arrêtée début septem-
bre, le temps de mettre la program-
mation en place. Mais c’est une autre
histoire…

Rochdi Chaabnia
Pratique :
informations et programmes sur
www.unpoingcestcourt.com/
Bureau du festival : espace Carco, 
20 rue Robert-Desnos. 
Tél : 09 52 90 42 75.

Des heures de films à visionner
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QUESTIONS À :
Nicole 
GARNIER
“Tout est à inventer….”

Nicole Garnier est une personnalité bien connue à Vaulx. Après avoir longtemps
exercé comme directrice du centre social Peyri, elle a  été élue présidente de l’asso-
ciation qui gère le festival.

Qu’est-ce qui vous motive dans ce festival ?
Je suis à la retraite depuis quelques mois, mais je reste très attachée à la ville de
Vaulx-en-Velin. Et il y a longtemps que je suis cinéphile. Avant de travailler dans le
social, j’avais déjà le virus : j’ai fait une formation de script. J’étais déjà dans le comité
d’organisation du festival et, maintenant, j’ai du temps pour m’impliquer toute l’année ! 

L’organisation du festival a évolué. Qu’est-ce qui a changé ?
Le festival en est à sa treizième édition et sa notoriété est certaine du côté des pro-
fessionnels. Jusqu’en 2009, il reposait sur l’énergie d’un petit collectif. Nous sommes
donc passés d’un statut de collectif, trop informel pour les partenaires quels qu’ils
soient, à celui d’association. Cela nous permet de rendre le projet plus accessible à
tous et plus lisible pour le public. Les bénévoles qui nous accompagnent – ils sont
une bonne vingtaine – adhèrent plus aisément.

Quelle est votre priorité, en tant que présidente de ce festival 2013 ?
C’est le succès de cette édition bien sûr ! Avec le concours de tous nos partenaires
vaudais et grâce à la coordination menée par le bureau de l’association. Durant
toute l’année précédant le festival, nous sommes allés à la rencontre des associa-
tions, des écoles, des habitants…  Nous avons construit des “micro-évènements”
pour attirer l’attention du public, un peu partout dans la ville. Nous allons poursui-
vre ces partenariats et en lancer d’autres, notamment j’espère, avec les biblio-
thèques. Nous avons un énorme potentiel de films courts, accumulés au fil du
temps. Tout est à inventer… La commission visionnage au travail: les films

arrivent par cartons entiers !
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En attendant le vrai 
changement …
La fin de l’année 2012 a connu à
Vaulx-en-Velin une effervescence
sociale, culturelle et festive qui
dément tous les discours misérabilis-
tes ambiants et témoigne d’une
énergie débordante des habitants
d’une ville surprenante par sa dyna-
mique. 
Bravo à celles et ceux qui ont contri-
bué à toutes ces manifestations
comme la Fête du Cardon, la fête des
solidarités, la Nuit de la fin du monde,
le Gala de Boxe et surtout les repas et
les goûters solidaires qui en disent
long sur les habitants d’une ville qui
se serrent les coudes.
C’est cela la vraie vie vaudaise, loin de
cette manœuvre politicienne à
laquelle s’est livrée l’opposition lors
du Conseil municipal du 19 décem-
bre. L’image des élu-e-s de droite et
du PS sortant de la salle du conseil
presque la main dans la main, chan-
tant ensemble et en chœur « la majo-
rité n’a pas le quorum » ne peut rester
sans commentaire. Rappelons que le
quorum municipal est à la charge de
tous les élus et qu’il ne dépend pas
de la couleur politique. Fuir ainsi au
moment où le budget devait être
voté relève de la manœuvre politi-
cienne qui aurait pu retarder ce vote
et automatiquement les finance-
ments des projets municipaux et
associatifs. Nous pouvons rappeler à
l’opposition et surtout aux élu-e-s PS
leurs absences répétées dans des
commissions comme la Commission
d’Appel d’Offres. Enfin, Madame la
députée ne peut nous donner des
leçons sur l’absentéisme alors qu’elle
avait déserté son siège à l’Assemblée
nationale le même soir pour se don-
ner en spectacle à Vaulx-en-Velin. 
Cette démarche transpire la déma-
gogie et le populisme qui discrédite
la politique et pénalise  les élus de ce
pays qui œuvrent au quotidien pour
l’intérêt général et pâtissent toujours
de l'absence d'un véritable statut de
l'élu.
La droite comme les élu-e-s PS ne
peuvent oublier que depuis 2008,
nous préparons les budgets  sous des
politiques nationales menées par
leurs amis nationaux qui n’ont eu de
cesse d’enfoncer le pays dans des
politiques d’austérité aux consé-
quences désastreuses pour toute la
population et plus particulièrement
les plus démunis.  Si nous n’atten-
dions rien de la droite, nous espé-
rions le respect des socialistes pour
les 4 millions de voix du candidat du
Front de gauche qui se sont repor-
tées sur le candidat socialiste au
deuxième tour. Contrairement aux
promesses, nous avons assisté au
vote du Traité européen, la réduction
du budget de la culture de 4,3 %, le
silence sur le droit de vote des étran-
gers, l’augmentation de la TVA, la
casse des hôpitaux avec les dérem-
boursements et les franchises médi-
cales. Et quand ce gouvernement
offre 20 milliards de cadeaux aux
patrons, c’est l’aumône de 3 centi-
mes qu’il fait pour le SMIC horaire.
Quelle indécence !
De même, ce gouvernement a
tourné le dos aux femmes de
Somédical, aux ouvriers de Florange,
à ceux de Sanofi et de Thalès sans
oublier les 1500 emplois perdus
chaque jour. Décidément, ce gouver-
nement n’a de gauche que le nom.
En attendant le vrai changement,
l'année 2013 sera ce que nous en
ferons. A toutes et à tous, nous vous
la souhaitons belle et rebelle.

Paul BOGHOSSIAN, 
Nassreddine HASSANI, 

Alain TOULERON

GROUPE
LUTTE OUVRIÈRE

Nos vœux pour 2013 : 
que le monde du travail trouve
sa force collective
Malgré le changement des équipes
dirigeantes à la tête de l’Etat, du
Parlement et du gouvernement, l’an-
née 2012 n’aura pas été l’année du
changement pour les travailleurs et
les classes populaires. 
Alors que le pays compte chaque
jour 1000 travailleurs de plus sans
emploi, alors que le chômage atteint
des niveaux record avec 300 000 chô-
meurs supplémentaires au cours de
l’année écoulée, Hollande et son
gouvernement n’ont annoncé que
des baisses de cotisations pour le
patronat et un crédit d’impôt de 20
milliards d’euros. Le gouvernement
se prépare à augmenter la flexibilité
du marché du travail, c’est-à-dire à
donner plus de souplesse aux capita-
listes pour imposer aux salariés les
horaires qu'ils veulent et pour licen-
cier. Alors que, de PSA à Sanofi, de
Technicolor à Texas Instrument, d’Air
France à Alcatel Lucent, des dizaines
de grandes entreprises ont licencié et
que des dizaines d’autres s’apprêtent
à le faire en 2013, il fait rien pour les
en empêcher. Alors qu’il y aurait 2,5
millions de locaux vides et 3 millions
de mal-logés, le gouvernement n’a
pas encore procédé à la moindre
réquisition. 
Hollande s’est fait élire en désignant «
la finance » comme ennemi ; il se
couche devant elle. Il a fustigé la
hausse de la TVA par Sarkozy, avant
de décider lui-même de l’augmenter
pour compenser les cadeaux faits
aux entreprises. Il a affirmé  « le chan-
gement, c’est maintenant » ; et 2012
finit pour les travailleurs pire encore
elle avait commencé. Quant à la taxe
symbolique des 75% sur la dernière
tranche des plus hauts revenus, il a
suffi de son rejet par la poignée
d'hommes de droite  du Conseil
constitutionnel pour qu'elle soit
repoussée aux calendes grecques.
L'impôt sur les hauts revenus et l'im-
pôt sur les sociétés sont plus favora-
bles aux riches et au patronat sous
Hollande qu'ils ne l'étaient sous
Giscard. Bref, les travailleurs n’ont rien
gagné en 2012, avec Hollande à la
place de Sarkozy, sinon une régres-
sion continue de l’emploi et du pou-
voir d’achat. 
Malgré cette avalanche de suppres-
sions d’emplois et les coups qui pleu-
vent de tous les côtés, la force des tra-
vailleurs est intacte. Par notre travail,
nous produisons toutes les richesses
et nous permettons aux capitalistes
et aux banquiers d’engranger tou-
jours plus de profits. Cette force col-
lective, notre capacité à arrêter la
machine à profit, nous devons réap-
prendre à nous en servir. D’abord
pour nous défendre, collectivement,
pour rendre enfin les coups que nous
portent patronat et gouvernement.
Ensuite pour imposer nos exigences,
pour imposer le maintien de tous les
emplois, pour imposer que nos salai-
res et nos revenus suivent la hausse
du coût de la vie.
C’est la seule perspective qui ouvre
un avenir au monde du travail. C’est
cette perspective que nous, élus et
militants de Lutte Ouvrière, appelons
de nos vœux pour 2013 !

Nathalie ARTHAUD
Marie-Andrée MARSTEAU

lo.vaulx@gmail.com

GROUPE SOCIALISTES
ET APPARENTÉ

A l’heure du bilan, une majorité
en déliquescence
A l’ordre du jour du conseil municipal
de Vaulx-en-Velin du 19 décembre
2012, était inscrit le vote du budget
primitif 2013. L’exécutif ainsi qu’il en a
l’habitude désormais, avait moins de
vingt élus présents sur trente-deux.
Quatorze élus absents, cela illustre
un manque de respect de cette
majorité municipale envers les habi-
tants. Le conseil municipal est le lieu
de la légitimité démocratique! Nous
avons donc quitté le conseil munici-
pal afin de dénoncer ce déni de
démocratie, amenant le maire à lever
la séance faute de quorum. Nous
tenions toutefois à présenter les
arguments que nous avions prévu de
développer lors de ce conseil munici-
pal. Nous sommes dans un contexte
national dans lequel les dotations
spécifiques pour les quartiers popu-
laires ont augmenté. L’Assemblée
Nationale a voté une augmentation
de la  Dotation de Solidarité Urbaine
de 120 Millions d’euro et de la
Dotation de Développement urbain
de 25 Millions d’euro. Le maire nous
rappelle à l’envi que depuis quatre
ans, le budget d’investissement ne
cesse d’augmenter. Il omet de préci-
ser que si successivement le budget
primitif annonçait les montants, 20
Millions d’euro en 2009, 25 Millions
d’euro en 2010, 27 Millions d’euro en
2011, 24 Millions d’euro en 2012 ; les
comptes administratifs qui donnent
la réalité de la dépense faisaient
apparaître que plus de 40% du bud-
get d’investissement n’était pas
réalisé. Il apparaît clairement que ce
sont  toujours les mêmes opérations,
déjà inscrites, qui ne cessent d’être
décalées. Cela permet un effet d’an-
nonce important, mais délétère. Les
citoyens ne voyant jamais les réalisa-
tions annoncées, doutent de l’action
politique. Un budget primitif n’est
pas un vœu mais l’annonce de ce qui
va être fait. Pis, aucune nouvelle
étude n’a été lancée sur ce mandat.
Les réalisations sont celles lancées
par l’équipe précédente en 2006.
L’exécutif a perdu 14 Millions d’euro
destinés au projet du Mas du
Taureau, il n’a pas pu débuter le pro-
jet d’aménagement de la TASE pour
lequel la première délibération avait
été votée en 2006. La question du
fonctionnement du PACS, près de 2
Millions d’euro n’est toujours pas
réglée ! L’étude sur le tramway, n’est
toujours pas validée ! Ainsi, sur 4 ans,
près de 30 millions d’euros n’ont pas
été investis, ils auraient pourtant été
utiles pour rénover nos écoles et
développer le nombre de places en
crèches. Nous avions perdu les élec-
tions municipales en 2008, et nous
déclarions à l’époque qu’être de gau-
che nous rendait responsables de la
réussite de la gauche dans notre ville.
En effet, même si nous ne portions
pas le même projet, nous avions
décidé de ne pas entraver stérile-
ment  l’action de l’exécutif. Pendant
quatre ans, souvent sous les quoli-
bets, nous avons tenu bon sur les
engagements pris devant les vaudai-
ses et les vaudais et nous avons
alerté sans relâche. A un an de la fin
du mandat, l’heure du bilan a sonné :
la majorité sortante est en déliques-
cence.

Hélène GEOFFROY
Muriel LECERF, 

Morad AGGOUN

GROUPE AGIR À GAUCHE
AVEC LES VAUDAIS

Le groupe Agir à gauche avec les
Vaudais vous souhaite, à vous et à
vos proches, une très bonne année
2013, une année pleine de santé, de
bonheur et de réussite. Espérons
également que l’année 2013 soit l’an-
née du renversement de tendance
de la crise qui frappe si durement, et
de la courbe du chômage qui ne
cesse de croître. Bonne année à tous. 

Batoul HACHANI
PHILIPPE ZITTOUN

GROUPE RÉUSSIR ENSEMBLE
VAULX-EN-VELIN

Souhaitons à la ville une année
meilleure que celle qui s'achève …
Le conseil municipal du 19 décembre
2012 restera dans les mémoires
comme la première grande manifes-
tation visible aux yeux de tous du
naufrage de la majorité municipale.
Depuis des mois nous dénoncions
avec d'autres élus et de nombreux
citoyens vaudais l'absentéisme des
élus de l’exécutif aux conseils munici-
paux et autres manifestations
publiques. La dernière séance du
conseil a été la goutte d'eau qui a fait
déborder le vase. Et il aura fallu que
nous commettions un acte symbo-
lique fort pour que cesse cette mas-
carade. Notre départ concomitant
avec le groupe PS aura eu le mérite
de faire suspendre la séance du
conseil quelques minutes, faute de
quorum suffisant et de faire prendre
conscience au Front de gauche et à
Initiatives Citoyennes de leur
irresponsabilité. Malgré une majorité
pléthorique de 32 élus (sur 39), seuls
14 étaient venus. Quelques uns
avaient donné procuration. Et les
autres ? Avaient-ils oublié de venir
pour le vote d’un budget de 95
millions d’euros … ? S'excusent-ils ?
Pas du tout : leur absence est assu-
mée publiquement et même par
voie de presse comme pour le 4ème

adjoint, dont nous demandons ici
officiellement la démission.
Comment en effet assumer de ne pas
faire acte de présence 8 fois par an
alors qu’on est en charge du
Développement économique d’une
ville de 40000 habitants ?! Le devoir
d’exemplarité et le respect des élec-
teurs sont des notions certainement
trop abstraites pour lui et pour bien
d‘autres. Certains élus ont même
disparu depuis des années. Tout juste
sont-ils connus par le service paie de
la ville par l'entremise de leur compte
en banque qui reçoit leurs indemni-
tés ! Et pourtant tout avait bien com-
mencé puisqu'au début du mandat,
tous étaient au rendez-vous pour
voter en cœur leur auto-augmenta-
tion, passant ainsi l'indemnité du
maire de 3421 à 4729 euros et celle
des adjoints de 1254 à 1818 euros !
Au passage, ce sont les mêmes qui
réclament le SMIC pour tous à 1500
euros net par mois !!! Après quelques
coups de fil, les élus récalcitrants sont
finalement apparus à la dernière
séance, permettant au Maire de faire
voter son budget primitif 2013 et de
délibérer piteusement sur des sujets
importants comme le PAE Tase. Sans
qu’aucune voix de l’opposition ne
puisse s’exprimer alors que la
décence eut voulu que le conseil
municipal soit reporté. La majorité
municipale est nuisible au fonction-
nement des affaires de la ville mais
également pour la démocratie et la
vision que les administrés ont de la
politique. Elle contribue une fois
encore au mythe du "tous pourris",
"ils ne sont là que pour s'en mettre
plein les poches". Nous voulons lutter
contre cela et dire à chacun que
Vaulx-en-Velin mérite mieux. C’est
dans cet esprit que nous souhaitons
construire avec les habitants de la
ville une alternative positive. 2014
approche. Un projet nouveau est à
bâtir tous ensemble pour redresser
notre ville. C'est donc un message
d'espoir que nous vous apportons en
ce début d'année 2013. Nous vous
souhaitons santé, bonheur et une
ville meilleure !

Philippe MOINE
grouperevv@yahoo.fr
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A partir du 17 janvier et pendant cinq semaines, neuf
agents recenseurs vont passer auprès de mille quatre
cents foyers concernés par le recensement 2013.
L’OBJECTIF du recensement est de mesurer la population vivant en France, pour
mieux s’adapter à ses besoins. C’est l’Insee (Institut national de la statistique et
des études économiques), en partenariat avec les communes, qui l’organise.
Dans les communes de dix mille habitants ou plus, 8% des adresses sont recen-
sées chaque année. A Vaulx-en-Velin, mille quatre cents logements tirés au
sort(1) sont concernés et plus de trois mille personnes seront recensées. 
Les résultats de l’enquête permettent aux pouvoirs publics de répondre aux
besoins de la population et d’adapter les équipements aux évolutions de la
société (crèches, écoles, hôpitaux, équipements sportifs) ou de mieux connaître
le parc de logements et les besoins en la matière. Il est donc important que
chaque personne enquêtée remplisse les questionnaires. L’Insee rappelle que
participer au recensement est un acte civique et une obligation en vertu de la
loi du 7 juin 1951. Les informations collectées demeurent strictement confiden-
tielles et anonymes, et servent uniquement à produire des statistiques. 
Mode d’emploi :
Chaque agent recenseur dépose dans le logement deux questionnaires. Le pre-
mier, intitulé feuille de logement (une par foyer), comporte quinze questions
relatives aux caractéristiques et au confort du logement. Le second question-
naire, le bulletin individuel, comprend vingt-cinq questions s’articulant autour
de l’âge, du lieu de naissance, de la nationalité, du niveau d’études, du lieu de
résidence cinq ans plus tôt et de l’activité professionnelle. L’agent dépose un
bulletin individuel par personne vivant dans le logement. Ces deux question-
naires sont accompagnés d’une notice d’information qui existe aussi en langues
étrangères. L’agent recenseur peut aider à remplir les questionnaires.
(1)Liste des adresses disponibles en mairie.
Pratique : recensement 2013 jusqu'au samedi 23 février. Pour savoir si vous êtes
concernés : direction municipale de la Population au 04 72 04 80 08.
www.insee.fr

Le recensement : un acte obligatoire
POPULATION



MER09JAN
Collecte des sapins de Noël. Points
de dépose : place Boissier, rue
Condorcet angle Jules-Romain, place
Cavellini.

JEU10JAN
Lecture de nouvelles sportives par
Laurent Vercelletto à 18h30.
Bibliothèque M.G. Chassine, rue
Joseph Blein. Tel : 04 72 37 87 69.

VEN11JAN 
Vœux du maire aux associations à
18h. Le maire et le conseil municipal
présentent leurs vœux au centre
Charlie-Chaplin (place de la Nation).

Rencontre avec l’écrivain et sociolo-
gue Jean-Noël Blanc à 19h30.
Lecture d’extraits par Laurent
Vercelletto. Bibliothèque G. Perec , rue
Louis Michoy. Tel : 04 72 97 03 50.

SAM12JAN 
Collecte des sapins de Noël. Points
de dépose : place Boissier, rue
Condorcet angle Jules-Romain, place
Cavellini.

Coupe Pervenche Fleurs à 8h. Un 16
quadrette 3 et 4e divisions promo par
poules. Boulodrome de Bron (40 rue
Jules Verne). Tel : 04 72 37 46 57.

Vide dressing adultes de 13h30 à
18h. Frameto, 16 av Voltaire-RDC-
quartier Ecoin Thibaude.
Renseignements et inscriptions au 06
13 58 71 60.

Rando urbaine, les hauts de Saône,
à Montanay. Participation gratuite.
Inscription à la MJC Vaulx-en-Velin au
04 72 04 13 89.

Basket masculin Nationale 3. VBC
contre FJ Belley Basket à 20h.
Gymnase Aubert (allée du stade).

DIM13JAN
Course hippique premium trot à
10h15. Hippodrome de la Soie (1 av.
de Bölhen).

Handball féminin D2 (équipe 2) à
14h. Asul contre Saint-Flour handball.
Palais des sports Jean-Capievic (place
de la Nation).

Handball féminin D2 (équipe 1) à
16h. Asul contre Angoulême
Charente handball. Palais des sports
Jean-Capievic (place de la Nation).

LUN14JAN
Maladie d’Alzheimer. Permanence
de 14h à 17h. Service municipal des
Retraités. Sur rendez-vous au 04 72 04
78 40. 

MER16JAN
Collecte des sapins de Noël. Points
de dépose : place Boissier, rue
Condorcet angle Jules-Romain, place
Cavellini.

Vente de crêpes pour soutenir le pro-
jet Londres des jeunes de la MJC de
Vaulx-en-Velin (13 avenue Henri-
Barbusse).

Création théâtre en résidence à
19h30. La Compagnie LucaThéâtre
présente “Sur le tour” (trilogie sportive
1). Centre culturel communal Charlie-
Chaplin (place de la Nation).

JEU17JAN
Observations du soleil. Ciel des
quartiers du Planétarium sera présent
avec lunettes et télescopes au marché
de l’Ecoin. Date annulée en cas d’in-
tempéries.

Assemblée générale de quartier du
Ville à 19h. Préau de l’école Langevin,
rue Louis-Duclos.

Création théâtre en résidence à
19h30. La Compagnie Lucathéâtre
présente “Sur le tour” (trilogie sportive
1). Centre culturel communal Charlie-
Chaplin (place de la Nation).

VEN18JAN
Vœux de la Fnaca à 17h dans son
local 15 rue Franklin.

Création théâtre en résidence à
20h30. La Compagnie LucaThéâtre
présente “Sur le tour” (trilogie sportive
1). Centre culturel communal Charlie-
Chaplin (place de la Nation).

SAM19JAN
Football CFA2. FC Vaulx contre Nice 2
à 18h. Stade Francique-Jomard (av.
Paul-Marcellin)

Création théâtre en résidence à
20h30. La Compagnie LucaThéâtre
présente “Sur le tour” (trilogie sportive
1). Centre culturel communal Charlie-
Chaplin (place de la Nation).

DIM20JAN 
Course hippique PMH trot à 12h15.
Hippodrome de la Soie (1 av. de
Bölhen).

LUN21JAN
Présentation du projet des Barges à
18h. Aux habitants allées des Cerisiers
et des Platanes, espace communal
Cachin (6, rue du 19-Mars-1962).

MAR22JAN 
Concert du groupe Sexion d’assaut
sur grand écran au Pathé Carré de
Soie à 19h45. Le cinéma Pathé Carré
de Soie propose de voir le concert à
Bercy soit 2h30 de musique sur grand
écran et son haute définition.

Théâtre d’improvisation à 20h30.
Vaulx Premières Planches organise
des matchs d’impro tout public.
Participation : 5 euros. Réservations au
06 13 62 06 61 et 06 67 54 90 22. Lieux
à déterminer, voir sur la page vaulx.
premieresplanches@facebook.com

MER23JAN
Vente de crêpes pour soutenir le pro-
jet Londres des jeunes de la MJC de
Vaulx-en-Velin (13 avenue Henri-
Barbusse).

MER23JAN
Présentation du projet des Barges à
18h. Aux habitants de la résidence
Marcel-Cachin, espace communal
Cachin (6, rue du 19-Mars-1962).

Création théâtre en résidence à
19h30. La Compagnie LucaThéâtre
présente “Sur le ring” (trilogie sportive
2). Centre culturel communal Charlie-
Chaplin (place de la Nation).

JEU24JAN
Réunion relogement Mont-Gerbier,
Mont-Cindre à 18h, salle Victor-Jara
(rue Lesire). A la suite de la visite de
quartier du 24 novembre, le maire et
le bailleur Villeurbanne Est habitat
organisent une réunion publique qui
lancera la procédure de relogement.

Création théâtre en résidence à
19h30. La Compagnie LucaThéâtre
présente “Sur le ring” (trilogie sportive
2). Centre culturel communal Charlie-
Chaplin (place de la Nation).

VEN25JAN
Avant première du film Turf au Pathé
Carré de Soie à 19h30. Présence de l’é-
quipe du film (Alain Chabat, Edouard
Baer, Gérard Depardieu).

Vente de crêpes pour soutenir le pro-
jet Londres des jeunes de la MJC de
Vaulx-en-Velin (13 av Henri-Barbusse).

Concert Rock golden zip à 20h30.
Tarif 2 euros. MJC (13 av Henri-
Barbusse). Tel : 04 72 04 13 89.

SAM26JAN
Atelier T’chi clown à 9h. Tarif adulte 9
euros / enfant 7 euros. MJC (13 av
Henri-Barbusse). Tel : 04 72 04 13 89.

Création théâtre en résidence de
18h à 23h. La Compagnie
LucaThéâtre présente “La nuit du
sport” (trilogie sportive 3). Présence de
l’écrivain Paul Fournel. Centre culturel
communal Charlie-Chaplin (place de
la Nation).

Rink-hockey N2 Sud. Roc Vaulx-en-
Velin contre Nantes Lonchamps PR à
20h30. Gymnase Ambroise-Croizat
(avenue Roger-Salengro).

DIM27JAN 
Rink-hockey N3 Sud-Est. Roc Vaulx-
en-Velin contre RSC03 Moulins à 15h.
Gymnase Ambroise-Croizat (avenue
Roger-Salengro).
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Les petites annonces ne pouvant faire
l’objet de vérifications systématiques,
elles sont publiées sous la seule respon-
sabilité de leurs auteurs.

SERVICES

• Recherche essoreuse Calor. Tel : 06 10
14 91 32.
• Vds sommier métallique plat 18 lattes,
état neuf. Prix : 50 euros. Tel : 06 24 79 20
74.
• Vds 3 salons marocains avec banc + 3
matelas et 18 coussins couleur jaune
doré/bordeaux, état neuf. Prix : 1 000
euros à débattre. Tel : 06 22 18 34 82.
• Vds table salle à manger  + 3 chaises + 1
banc. Prix : 100 euros à débattre. Tel : 06
22 18 34 82.
• Vds bureau enfant avec 1 tiroir. Prix : 10
euros. Tel : 06 22 18 34 82.
• Vds bar + 1 tabouret couleur marron.
Prix : 50 euros. Tel : 06 22 18 34 82.
• Vds 2 canapés 3 places et 2 places en
cuir épais marron chocolat avec cous-
sins, très bon état. Prix : 600 euros. Tel : 06
62 88 62 88.

• Vds four micro-onde 20 euros + chaise
longue avec coussin 20 euros. Tel : 06 75
20 70 31.
• Vds mini-four marque Supérior, puis-
sance 1 200W, température réglable de
80 à 250 degrés, minuteur de 0 à 60mn,
dimensions H22 x L37 x P28cm, excellent
état. Prix : 40 euros. Tel : 06 28 34 13 91.
• Vds réfrigérateur congélateur blanc
Curtiss de 217 litres. Très bon état. Prix :
100 euros. Tel : 06 83 63 26 81.

MEUBLES / MÉNAGER

• Vds vélo enfant 2 ans marque
Spiderman. Prix : 20 euros. Tel : 06 75 20
70 31.
• Vds barre de toit sous garantie à moitié
prix + porte vélo en très bon état à moi-
tié prix + ACPL – LEA état neuf à moitié
prix. Tel : 06 17 77 15 74.
• Vds 2 pneus Dunlop SP sport max
225/45 ZR 17 91W usés à 25%. Prix : 160
euros. Tel : 04 72 37 49 81.
• Vds roue de secours Radial 195 x 65R 15
91 + 4 enjoliveurs et autres accessoires.
Prix intéressants. Tel : 04 72 37 66 14.

• Vds Peugeot 306 Symbio avec boîte
automatique, année 1997, avec courroie
du moteur cassée. Prix : 1 200 euros. Tel :
06 15 23 64 53.

VÉHICULES

• Vds téléphone fixe marque Solara 10
euros + répondeur enregistreur Odéa 20
pour 10 euros. Cause double emploi. Tel :
04 78 80 76 50.
• Vds nombreux vêtements fille jusqu’à 4
ans, très bon état + chaussures femme
P40/41 + habits femme grande taille. Tel
: 06 14 25 20 23. 
• Vds jeux à partir de 4 ans : Bongo
Kongo, Hungry Frog + poterie tradition à
partir de 7 ans. Prix : 10 euros le jeu. Tel :
06 28 34 13 91. 

IMMOBILIER LOCATION

• Loue villa F5 sur Vaulx-en-Velin compre-
nant 4 chambres + séjour cuisine + sous-
sol + 400m2 de terrain. Loyer : 1 100
euros. Tel : 06 98 57 30 47.

Pour paraître dans le journal du 23 janvier, les petites annonces
devront parvenir à “Vaulx-en-Velin Journal” avant le 18 janvier en
utilisant obligatoirement le coupon prévu à cet effet. Ces petites
annonces gratuites sont réservées aux particuliers demeurant sur
Vaulx-en-Velin.

Vaulx le journal vous offre la possibilité de faire publier 
gratuitement une petite annonce

NOM : ..................................................................................................................................................Tél. ...........................................................................................

Adresse : ..................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

Découpez ce coupon, et envoyez-le à l'adresse suivante :
Vaulx le journal/Petites Annonces, BP 244. 69515 Vaulx-en-Velin Cedex.

✁

BP 244 - 69515 Vaulx-en-Velin cedex
Tel : 04 72 04 04 92
Fax : 04 72 04 85 28
contact@vaulxenvelinlejournal.com

édité par la Ville de Vaulx-en-Velin - Diffusion : 20 500 exemplaires - Directeur de la
publication : Bernard Genin, maire - Rédactrice en chef : Edith Gatuing - Rédactrice
en chef adjointe : Françoise Kayser - Rédaction : Rochdi Chaabnia, Fabienne
Machurat, Jeanne Paillard - Photos : Jean-Loup Bertheau - Illustrations : Alexandre
Bresson - PAO : Bruno Valéra, Aleksandar Zauli - Réalisation : Public Imprim®, BP 553,
69637 Vénissieux cedex - Impression : SIEP, ZA les Marchais, 77590 Bois-le-Roi - N°
ISSN : 2106-7813

ÉTAT CIVIL
naissance
septembre
LAZARETH  Lilio, Salvatore.        

décès
novembre
MICHIELI Amélie veuve BRAZIER, LUIGI Marie Madeleine veuve TASSARA, GRAN-
GIS Gilbert, HACHANI Feride, ARMANET Sylvie, YAZID Lemnouar, MANSOURI
Layana, CALLY Emile Raymond, PAQUIER Francis Jean, PEREIRA DE PAULOS
Florinda épouse PAULOS GOMES, BOUJON Robert Henri, ROCHE Marcel Adrien,
MEKHSIAN Aram Nerces, SIMEONE Antoinette veuve DESSUS, BOUHAFS
Khaled, FERDJI Fatma veuve BABOURI, HASANI Mazlum, SAJN Stanka, MARMEY
Patricia Michelle, HAFSI Brahim, MORCILLO Augustin, SEPPA TITTY Victor, AVAN-
ZINO Yvonne Adelaïde veuve SCHENCK, BIZE Isabelle veuve BAQUERO,
BENYOUB Menouar, LUONG Thi Loi.           
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LA CONCERTATION préalable à la
révision du Plan local d’urbanisme et
de l’habitat (PLUH) est ouverte par le
Grand Lyon. Un dossier de concerta-
tion est disponible au siège de la
Communauté urbaine de Lyon (20,
rue Lac, Lyon 3e) et au service
Urbanisme de la Ville, rue Jules-
Romains. Le public peut faire connaî-
tre ses observations soit dans le dos-
sier annexé au dossier de concerta-
tion, soit par écrit à la Communauté
urbaine de Lyon, Délégation géné-
rale au développement urbain,
Direction de la planification et des
politiques d’agglomération, Service
territoires et planification, 20 rue du
Lac, BP 3103, 69399 Lyon cedex 03.
Une réunion publique sera organisée
sur la commune.

Révision du PLUH
CONCERTATION Enlèvement gratuit 

des épaves
Dans le cadre d’un partenariat avec la Ville, la société Map
Dépannage assure gratuitement l’enlèvement et la destruc-
tion des véhicules hors d’état de circuler. Il suffit de se pré-
senter, muni de la carte grise du véhicule, du certificat de non
gage et d’une pièce d’identité au bureau de la société où il
sera établi le certificat de destruction. Ces véhicules seront
confiés pour dépollution à une société agréée par la préfec-
ture.

MAP 
DÉPANNAGE

16 rue Louis-Varignier,
69120 
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